
Que signifie la Résurrection du Christ pour le chrétien ? C'est la clef   
indispensable à toute notre foi. Saint Paul nous dit clairement : Si le Christ n'est  
pas ressuscité (...) notre foi est vaine (1Cor 15, 14) car, comme le dit l'Ecclésiastique 
(Sir.) : Leur espérance est en celui qui les sauve et Celui qui nous sauve, c'est le Christ, mais 
le Christ ressuscité.

Combien y a-t-il eu de maîtres spirituels depuis l'apparition de l'homme sur la 
terre ? Nous ne connaissons que ceux qui sont inscrits dans l'histoire, mais un seul 
nous sauve, car un seul est Fils de Dieu, et un seul est ressuscité : le Christ, Fils de 
Dieu, Verbe Incarné.

La grandeur de ce mystère nous échappe facilement. Nous l'admettons 
puisque nous avons cette foi, mais en voyons-nous toute la portée ? Le Christ est 
né d'une humaine et a souffert la mort parce qu'il a assumé pleinement, et non en  
« apparence » la nature humaine, cette nature qui est la nôtre. Mais le parachèvement  
de son œuvre de salut est sa Résurrection, qui est l'authentification de sa Divinité,  
sans laquelle nous ne pouvions être rachetés de notre nature déchue. Un homme, 
si spirituel soit-il, ne peut racheter un autre homme, encore moins toute l'humanité ! 
Seul Dieu, le Créateur, peut régénérer et sauver sa propre Création que l'homme 
avait déviée de son but et de son intégrité initiale par la chute et le péché de  
désobéissance. Cette première désobéissance a été suivie d'une suite sans fin  
d'autres désobéissances, toutes découlant de la première. N'oublions pas que la 
Mère de Dieu elle-même, dans une de ses apparitions, nous a dit : « Toutes vos 
douleurs viennent de la non-acceptation de la volonté de mon Fils. » Le message 
est clair, tout en étant un simple rappel de ce que nous étions censés savoir déjà ; 
mais l'homme oublie si facilement ce qui le gêne et le contrarie !

Leur espérance est en Celui qui les sauve, 
et les yeux de Dieu sont sur ceux qui L'aiment. 
(Sir 34, 15)

CHRIST EST RESSUSCITÉ !



	 Croire en la Résurrection et le salut est inscrit au fond du cœur et de la 
pensée de tout chrétien, mais qu’en fait-il ? Croire seul ne suffit pas. Il faut que 
cette foi soit mise en œuvre dans le quotidien de la vie et elle ne peut être mise en 
œuvre que par l’amour de Celui en Lequel nous avons foi. Ben Sirac continue : 
...et les yeux de Dieu sont sur ceux qui L’aiment. L’amour appelle l’amour. Dieu nous 
a aimé le premier et c’est par cet Amour que nous pouvons L’aimer en retour. 
C’est un mouvement de va-et-vient ineffable et continu, à condition de ne pas y 
mettre obstacle nous-mêmes en ayant simplement la foi sans amour, ce qui serait 
stérile. Cependant, peut-il y avoir véritablement foi s’il n’y a pas amour ? Peut-on 
ne pas aimer ce en quoi l’on croit ? Peut-on vraiment croire en ce qui ne suscite 
pas d’amour en nous ? Foi implique donc amour et l’amour est la base de toute 
expérience : Foi - Espérance - Amour (Charité), toutes contenues dans la citation 
en exergue : Espérance en Celui qui les sauve, et les yeux de Dieu sont sur ceux qui L’aiment 
et l’on ne peut aimer sans la foi en Celui qu’on aime. C’est à juste titre que ces 
trois vertus sont appelées « théologales », vertus ayant Dieu Lui-même pour objet.  
Il importe donc de ne jamais les séparer. On ne peut en pratiquer l’une sans  
pratiquer les autres. En oublier une serait exclure les autres. Pas de foi sans amour  
- pas d’amour sans foi - et pas d’espérance sans la foi et l’amour.

	 La Résurrection du Christ nous permet tout cela sans le moindre risque de 
nous tromper. Dieu S’est livré par amour : cet amour engendre notre foi en Lui, 
et notre foi en Lui est la source de toute notre espérance.

CHRIST EST RESSUSCITÉ  !

oui,

EN VERITE, IL EST RESSUSCITÉ !

et nous avec Lui !
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